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D'ailleurs, la variable r = r, étant liée aux variables [/,, v, w par l'équation
(62)                         r = [(/x— a?)24-(y — y)24- (w —s)2]2,
n'admettra que des valeurs positives comprises entre les limites o, ce; et comme, des deux binômes r— bt, r-r- bt, celui dont le second terme est négatif sera le seul qui s'évanouisse entre ces limites, il est clair que, si l'on attribue à t des valeurs positives différentes de zéro, la
seconde des deux fractions -^—r——ï—\*> ~n>------•—m restera in fin i-
/c2-h(r — bt}1   /c--\- (r-4- bty
ment petite, tandis que la première cessera de l'être pour des valeurs de r très voisines de bt. On pourra donc négliger dans le calcul la
7
fraction -p—7-7—T-^J et substituer à l'intégrale comprise dans la valeur de P la fraction unique -^— '__ ,- On trouvera rfînsi
k         1
(\it-r              or
ou, ce qui revient au même,
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En adoptant cette dernière valeur de P, on tirera de la formule (3G) ( 64 )    cp =///? /0 ( fA, ^ w ) ^ rfv ^ +fdtffj'V f, ( p., v, cy ) rf/x ^/v /rfe,
les fonctions /0(j?-,j, s)9fi(x9y9 z) désignant les valeurs particulières -~
de 9 et de -~ pour it = o. En remettant pour P sa valeur, on aura déii-
nitivement
(65)
A--H (r -